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PRSF au jour  
le jour en Afrique ?
Les acteurs de PRSF sont nombreux : bénévoles 
mobilisés en Afrique et en France, donateurs, 

bailleurs de fonds, salariés, partenaires, etc. Comment décrire toute cette 
activité en faveur de l’amélioration des conditions de détention dans plus 
de 80 prisons visitées régulièrement par plus de 400 bénévoles dans 7 pays 
de l’Afrique de l’Ouest ?

Cette cinquante-troisième Lettre de PRSF a retenu quelques exemples de 
nos activités sur le terrain. Elles ne sont que des illustrations de notre 
actualité, mais elles montrent que l’attention portée au monde carcéral 
africain est riche d’initiatives et d’engagement.

Chers lectrices et lecteurs, l’attention et la générosité que vous portez à 

PRSF est pour ces acteurs un soutien et un réel encouragement. Merci.

Michel Benoist, Président de PRSF

En Afrique de l’Ouest, le réseau PRSF c’est…  
7 pays d’intervention, 83 équipes-terrain regroupant plus de  

400 bénévoles, plus de 30 000 prisonniers dans les 83 prisons visitées.  
En France, c’est aussi plus de 500 donateurs, une trentaine d’équipes-soutien, 

30 administrateurs ou experts bénévoles et 2 salariées.

PRisonniers Sans Frontières
13 rue des Amiraux 75018 Paris

Tél. +33 (0)1 40 38 24 30
Courriel : prsf@prsf.org

Site : www.prsf.org

Suivez-nous  
sur Facebook !
PRisonniers Sans Frontières a 
maintenant une page Facebook ! 
Suivez toute l’actualité de l’asso-
ciation.

Participants à un séminaire au Burkina Faso – Novembre 2017



Nos équipes en action
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Cours d’alphabétisation en Côte d’Ivoire

Programme d’alphabétisation dans les prisons de la côte d’ivoire
Dans le cadre de sa mission en Côte d’Ivoire, PRisonniers Sans Frontières (PRSF) insiste beaucoup 
sur le besoin urgent de formation à destination des détenus afin de leur permettre d’acquérir un 
minimum de connaissances et par la suite faciliter leur réinsertion.
PRSF a ainsi initié, en partenariat avec Initiative Pour l’Education (IPE), des cours 
d’alphabétisation au sein même des prisons, incluant, en outre, une « formation à la vie » 
(santé, VIH, hygiène corporelle, etc.) avec des supports promouvant la paix et la non-violence. 
M. Taha Simon, Coordinateur Régional du Sud pour PRSF, et M. Konaté Adama, Fondateur  
de l’IPE, ont accepté de se prêter au jeu de l’interview pour nous parler de ce projet.

Taha Simon : Pourquoi avoir choisi d’intervenir en prison 
pour des cours d’alphabétisation ?

Konaté Adama : Notre ONG s’intéresse aux besoins en 
alphabétisation partout où ils se font sentir, et notam-
ment dans les prisons où ils sont particulièrement forts 
et attendus.

TS : Quelle a été votre approche pour créer un tel projet ?

KA : Ce projet a été mûri par IPE en collaboration étroite 
avec l’équipe-terrain de la MAC d’Abidjan. PRSF est en fait 
la seule ONG qui permette d’approcher et de soutenir les 
détenus au sein des prisons. 

TS : Quelques chiffres ?

KA : La phase pilote pour la campagne 2015/2016 prévoyait 
d’intervenir dans les 6 prisons du sud de la Côte d’Ivoire  – 
à l’exception de celle d’Abidjan prévue l’année suivante – 
avec un objectif de 35 apprenants par site. C’est finalement 
185 détenus qui ont pris part à cette formation dont 91 qui 
ont suivi tout le cursus au cours de l’année, ce qui est pour 
nous une belle réussite, même si cela reste insuffisant.

TS : Quel est le rôle de chacun ?

KA : PRSF est chargé d’identifier au sein de la population 
carcérale 2 ou 3 détenus susceptibles de devenir des for-
mateurs dits « pères éducateurs » et de leur assurer une 
gratification par la suite. Une fois choisis, ils seront formés 
par les membres enseignants de l’IPE. Lorsqu’un détenu 

est libéré, PRSF se doit de le remplacer rapidement, ce qui 
n’est pas sans poser quelques problèmes.

TS : Qui finance ce programme ?

KA : C’est un partenariat à trois. PRSF fournit le matériel 
pédagogique (livres de calcul et de lecture pour le niveau 1). 
L’IPE assure la formation des « pères éducateurs » et des 
détenus. Quant à la Direction de l’Alphabétisation, en 
voyant tout le travail que nous avons accompli, elle a décidé 
de nous octroyer des dons en matériel pédagogique d’une 
valeur de 1 500 e la 1ère année, et de 1 000 e la seconde.

TS : Quelles sont vos perspectives pour les années suivantes ?

KA : En 2017, nous avons intégré cette formation au sein 
de la MAC d’Abidjan, la plus importante de l’Afrique de 
l’Ouest, puis en 2018, nous l’étendrons à 5 autres Maison 
d’Arrêt –les deux de Bouaké, et celles de Abengourou, Bon-
doukou et Dimbokro. Nous mettrons également en place 
le niveau 2 (niveau de CP) pour ceux qui ont passé avec 
succès le niveau 1. Actuellement, nous formons les « pères 
éducateurs » pour être prêt à démarrer en début d’année.

Pour finir, il faut également remercier le Ministère de l’Edu-
cation nationale qui, par l’intermédiaire de Mme Ouattara 
Maman, Directrice de l’Alphabétisation et de l’Education 
non formelle au sein du Ministère de l’Education Natio-
nale, soutient cette opération grâce à ses dons. 

« Apprends-moi à lire, à écrire et à calculer :  
tu m’auras tout donné »   

Michel de Saint Bon et Michel Turlotte,  
co-responsables-pays de la Côte d’Ivoire

Mme Ouattara Maman avec un enseignant
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Tontine au Togo
Renforcer l’esprit de solidarité entre les équipes-terrain, faire appel à leur imagination, à leur 
créativité et à leur aptitude à élaborer de véritables projets d’établissement, tel est l’enjeu de la 
tontine.
Basé sur un système d’épargne/crédit traditionnel, le principe consiste en la création d’une cagnotte annuelle alimentée 
par l’ensemble des équipes-terrain par prélèvement trimestriel d’un montant correspondant au dixième de leur dotation.

Cette réserve permet de financer deux projets distincts chaque année. Les projets, qui doivent répondre à des critères 
d’utilité et de de pérennité, sont sélectionnés par une équipe composée des responsables-pays, des coordinateurs 
nationaux et des responsables d’équipe.

Rapporté aux douze prisons du Togo, le dispositif permettra de dégager une somme annuelle de 610 000 francs CFA 
(10 % de la dotation annuelle globale), et donc de financer deux projets de 305 000 francs (soit 465 e). Sur la base de 
douze équipes-terrain, chacune est ainsi assurée de bénéficier du financement d’un projet tous les six ans.

Pour être viable, cette opération nécessitait un léger « lissage » préalable des dotations trimestrielles, prenant en 
compte tout à la fois le nombre de détenus de chaque prison, son taux de surpopulation, ses difficultés spécifiques, 
son environnement, son équipement, ainsi que le nombre de bénévoles de chaque équipe-terrain. Ces ajustements 
ont été réalisés d’un commun accord, de telle sorte qu’au total, l’effort sollicité au titre de la contribution de chacune 
d’entre elles à la tontine commune demeure réaliste et donc supportable.

Le principe et ses modalités ont fait l’objet de larges débats au terme desquels la proposition a été acceptée à l’una-
nimité. Le dispositif entrera en vigueur le 1er janvier 2018.

Jean Berkani, Responsable-pays du Togo

Deux séminaires hygiène-santé au Burkina Faso
Afin d’accompagner les efforts d’humanisation des prisons au Burkina Faso, l’Union Européenne 
a conclu un accord de financement avec PRSF et Expertise France, opérateur international du 
ministère des Affaires étrangères, pour la mise en œuvre d’un projet dénommé « Amélioration 
des conditions sanitaires des établissements et lieux de détention au Burkina Faso ». C’est 
aussi une volonté politique très clairement affichée puisque le ministre de la Justice, des Droits 
humains et de la Promotion civique, a inscrit au sein de la politique nationale de justice, dans 
son volet « humanisation », la promotion de l’hygiène en milieu pénitentiaire.
Pour répondre à ces exigences deux séminaires de quatre jours chacun ont été organisés respectivement à Ouaga-
dougou et Bobo Dioulasso. Du 26 au 29 septembre et du 3 au 6 octobre 2017. Le public était composé de gardes de la 
sécurité pénitentiaires, d’agents de santé en prison, d’agents sociaux et de membres de équipes terrains de PRSF. Tous 
étaient volontaires et convaincus que les questions d’hygiène et de santé en milieu carcéral constituent une véritable 
priorité si l’on veut « humaniser » les conditions de détention comme s’y est engagé le ministre de la justice. La mission 
des différents participants étant de devenir à leur tour des référents santé dans les établissements où ils interviennent 
à titre professionnel ou bien en tant que bénévole. 

Les animateurs, Isabelle Roustang, membre de PRSF, médecin ayant une longue pratique professionnelle de la santé en 
milieu carcéral, et Karim Traoré, médecin et coordinateur national de PRSF au Burkina Faso, ont élaboré, avec les repré-
sentants d’Expertise France, un programme tendant à répondre aux attentes de tous les participants (ils étaient 53 à 
Ouagadougou et 32 à Bobo Dioulasso). La situation souvent désastreuse de l’hygiène dans les prisons a longuement 
mobilisé les participants, de même que l’indentification des maladies infectieuses les plus couramment rencontrées, 
en raison notamment de la promiscuité. L’entassement dans les cellules, avec à peine plus d’1m2 par détenu, augmente 
considérablement les risques de propagation de certaines affections contagieuses.

Ces séminaires ont particulièrement insisté sur l’acquisition de techniques d’animation de groupes. Le recours à des 
jeux de rôle a permis aux participants, au-delà du caractère ludique de l’exercice, de rechercher des solutions concrètes 
et adaptées à leurs préoccupations.

Les membres des équipes-terrains de PRSF, désormais au nombre de six (Ouagadougou, Bobo Dioulasso, Koudougou, 
Ouahigouya, Tenkodogo et Fada), se sont particulièrement investis au cours de ces stages. Ils ont pu échanger avec les 
autres participants et tisser des liens plus étroits avec l’ensemble des membres de chacun des groupes.

 Dominique Lafont, Michel Doumenq, responsables pays Burkina Faso
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Avancées sur  
le respect des droits  
des détenus au Togo
Les prisons togolaises sont,  
depuis le 17 octobre 2017,  
dotées d’un règlement intérieur 
qui, pour perfectible qu’il soit,  
a le mérite d’exister.
Ce document, affiché dans toutes les 
prisons, fixe les droits et obligations des 
détenus, et fait ainsi obstacle à l’arbitraire. 
Il est issu de la réflexion de l’ensemble 
des Régisseurs et des Surveillants-Chefs 
réunis en séminaire par la Direction de 
l’Administration pénitentiaire au début du 
mois d’octobre 2017. Ce séminaire avait 
pour objet « les droits fondamentaux des 
personnes détenues ».

Le document s’intitule « Les conditions 
de séjour et la discipline des détenus » et 
comporte dix chapitres s’intéressant aussi 
bien à l’organisation au sein de la prison 
qu’aux conditions de vie des détenus.

Une étape vient d’être franchie ; d’autres 
suivront.

Continuons à semer…

Jean Berkani,  
Responsable-pays du Togo

Le don par  
prélèvement,  
pensez-y ! 
Des avantages

Pour vous  
Facile et pratique, il vous suffit de remplir 
le formulaire et nous nous occupons des 
démarches.

Pour nous 
Une meilleure visibilité sur les fonds dont 
nous pouvons disposer pour nos actions.

Karim Traoré  
à l’honneur
Médecin burkinabé, 
Karim Traoré s’est 
toujours intéressé aux 
problèmes de santé en 
milieu carcéral. Il a 
d’ailleurs réalisé sa 
thèse sur ce sujet.
Impliqué comme Coordinateur 
national au sein de PRSF 
depuis mars 2014, il vient 
d’être nommé au poste de 
Directeur de la Santé et de 
l’Action sociale au Ministère 
de la justice. Il sera chargé de 
planifier et de coordonner les 
interventions de santé dans 
tous les établissements pénitentiaires du Burkina. Nouvelles fonctions 
qui le conduisent à mettre un terme à ses missions chez PRSF. 

Personnalité extrêmement marquante par son charisme, son énergie 
et sa capacité à mobiliser les membres des équipes-terrain, Karim 
laisse une empreinte particulièrement forte au sein de PRSF. 

Le Bureau de PRSF a donc décidé d’honorer son travail, et sa 
nomination en tant que Membre d’Honneur de PRSF sera proposée 
au prochain CA. Félicitations ! 

Karim Traoré

Brèves

Balbylas Gbaguidi
Coordinateur pour le Bénin, il vient d’obtenir le Prix franco- 
allemand des Droits de l’Homme. Nous tenons à le féliciter pour 
cette nomination qui témoigne de son engagement.

Balbylas Gbaguidi, Coordinateur  
national de PRSF au Bénin.


